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Si l’on fmt une compamison au quet des augmentations de prix entre
les principales commodités courantes, on trouve que la quincaillerie est au
‘bas de liste et lorsqu’on Ja compare avec V'épicerie, 1a’chagssure, la nou-
veauté, 1a confection et la fourrure, la différence est trés marquée. II faut
aussi mentionner que dans toutes ces lignes-la prodiction excéde de beau-
coup la demande, tandis que pour la quincaillerie il y a une pénurie univer- - .
_selle, . Et bien que nous ne prévoyions pas beaucoup d’augmentations et

.que,la plupart des changements vont ' 8tre-dans le sens de la‘baisse, nous . .

sommes d’opinion que ceux-ci ne seront pas nombreux et les diminutions

' geront graduelles encore pour:phisietirs mois & venir. ' Aussi sonmes-nous
-d'av:s que nous pouvons féter la Noél en toute tranquillité de conscience,
et si nous faisons quelques voeux-pour le premier de l’An souhaxtons avant
tout que la quincmllerie soit. prospére g :

A tous ceux qui ont contnbué ES l’édxficatlon de notre commerce depuls :

trente cinq ans, nous so Btgns smoérement que ce Nogl solt le plus heuq S hab ST

" : reux qu’iﬂs alent Jamals pas
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En. Gorivant aux annonceurs, sl vous-mentlonnez e, “Prix Courant”, vore u~s assurez un meflleur sorviee,
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